
Un des présumés assassins de Manirumva réprime les manifestants

@rib News, 09/04/2011Gabriel Rufyiri, prÃ©sident de l'Observatoire de lutte contre la corruption et les malversations
Ã©conomiques (OLUCOME) et Claver Irambona le chargÃ© de l'Ecoute et Orientation dans la cette organisation ont Ã©tÃ©
arrÃªtÃ©s par la police vendredi matin vers 10H30 sous les yeux des journalistes et des membres la sociÃ©tÃ© civile.ArrÃªtÃ©s
sur ordre direct de David Nikiza, l'un des officiers supÃ©rieurs citÃ©s dans cette affaire d'assassinat de Manirumva, les deux
activistes ont Ã©tÃ© conduits au Bureau SpÃ©cial de Recherche (BSR) oÃ¹ ils ont Ã©tÃ© dÃ©tenus pendant plusieurs heures avant
dâ€™Ãªtre relÃ¢chÃ©s.
Cette arrestation est intervenue 20 minutes aprÃ¨s le dÃ©but d'une marche-manifestation pacifique organisÃ©e par la
sociÃ©tÃ© civile burundaise pour exprimer leur malaise face au retard inexpliquÃ© dans la recherche de la vÃ©ritÃ© sur
l'assassinat de Manirumva, ancien vice prÃ©sident de l'OLUCOME tuÃ© en 2009. Â«Â Nous dÃ©plorons que certains des
membres de la sociÃ©tÃ© civile ont Ã©tÃ© arrÃªtÃ©s par la police nationale ce matinÂ Â», a dÃ©clarÃ© le DÃ©lÃ©guÃ© gÃ©nÃ©ral du Forum
pour le renforcement de la sociÃ©tÃ© civile FORSC, Pacifique Nininahazwe. Â«Â Nous demandons Ã  ce que la justice soit
rendue et les coupables soient traduits en justiceÂ Â» a dÃ©clarÃ© M. Nininahazwe dans une confÃ©rence qu'il a accordÃ© juste
aprÃ¨s l'empÃªchement forcÃ© de cette manifestation. La police divisÃ©e au vu des journalistesComme constatÃ© sur place et
relayÃ© par les mÃ©dias, les nombreux policiers qui Ã©taient prÃ©sents au Parquet de la justice de Bujumbura semblaient Ãªtre
divisÃ©s sur le comportement Ã  adopter face aux journalistes qui Ã©taient venus en trÃ¨s grand nombre. Â«Â Qui t'a dit de
prendre une photoÂ ? Je peux te retirer ton appareil photoÂ Â» tonnait un policier, visiblement un officier. Â«Â Tu ne peux en
aucun ca me retirer mon appareil photo. Je fais mon travail et fais le tienÂ Â» rÃ©pondait un journaliste. AprÃ¨s ces
Ã©changes de paroles, un policier visiblement sage est venu pour faire tomber la tension qui commenÃ§ait Ã  monter entre
les journalistes et les policiers. Â«Â Non, que chacun fasse son travail en respectant les autresÂ Â» a soulignÃ© ce policier en
essayant de mettre loin le policier qui cherchait la bagarre. Le nom de Manirumva dÃ©range beaucoup le pouvoir et son
fantÃ´me semble hantÃ© les services burundais de sÃ©curitÃ©. C'est ainsi que le commandant de la rÃ©gion ouest au sein de la
police nationale burundaise est en personne sur les lieux de la manifestation et a procÃ©dÃ© Ã  l'arrestation du prÃ©sident de
l'OLUCOME et de son collÃ¨gue. David Nikiza trÃ¨s actif pour rÃ©primer les manifestantsParmi les policiers prÃ©sents au
lieu d'arrestation on a pu voir le commissaire de police de la rÃ©gion ouest David Nikiza, l'un des officiers supÃ©rieurs citÃ©s
dans cette affaire d'assassinat de Manirumva. Â«Â ArrÃªtez-leÂ Â» criait Nikiza aux policiers en pointant du doigt le prÃ©sident
de l'OLUCOME Gabriel Rufyiri. Â«Â Arrachez-leurs les banderolesÂ Â» leur intimait-il avant d'intimider mÃªme les journalistes
qui suivaient la scÃ¨ne macabre de cette folie humaine. Pour rappel, le commissaire de police chargÃ© de la rÃ©gion ouest
David Nikiza a Ã©tÃ© citÃ© par trois commissions qui ont fait des enquÃªtes sur les circonstances de la mort de Manirumva en
2009. Câ€™est donc lui qui a Ã©tÃ© le premier sur les lieux de la manifestation et qui commandait la police pour malmener ceux
quâ€™il devrait normalement protÃ©ger. Rappelons que les conclusions de lâ€™enquÃªte de la FBI sur le meurtre ont recommandÃ©
que certaines hautes personnalitÃ©s burundaises passent des tests ADN pour connaÃ®tre le rÃ´le de chacun dans cet
assassinat. Parmi eux, Colonel David Nikiza, gÃ©nÃ©ral Adolphe Nshimirimana, Gervais Ndirakobuca et DÃ©sirÃ©
Uwamahoro, les trois derniers de la police nationale. [JMM]
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